
À l’issue d’un scrutin fantoche étalé sur trois 
jours, Vladimir Poutine vient d’être réélu 
pour un 5e mandat de six ans à la tête de 

la Russie. Au fil d’un quart de siècle d’une dé-
générescence allant crescendo, le poutinisme a 
installé un État autoritaire. Le capitalisme s’est 
imposé sous une forme oligarchique, le natio-
nalisme grand-russe et ultra réactionnaire s’est 
redéployé. La Russie cherche désormais à étendre 
son territoire et son influence par la guerre, comme 
c’est actuellement le cas en Ukraine.

Macron, dangereux bouffon
Il n’en reste pas moins que les rodomontades de 

Macron sur l’envoi de troupes au sol en Ukraine 
ne peuvent apparaître que pour ce qu’elles sont : 
sérieuses et dangereuses. Macron, discrédité et 
en perdition dans les sondages, a inversé le cap 
après avoir mené initialement une politique de 
conciliation avec la Russie. Incontrôlable sur 
la scène internationale avec ses déclarations 
intempestives, ignorant à cette occasion le Quai 
d’Orsay et même sa propre cellule diplomatique à 
l’Élysée, il n’aide en rien la résistance ukrainienne. 
Alors que la perte des derniers points d’appui de 
l’impérialisme français en Afrique est inévitable 
et que le président français est plus que jamais 
isolé et illégitime, il persiste et répète que l’envoi 
de troupes au sol en Ukraine est une hypothèse 
crédible à laquelle il faut se préparer.

Ce n’est en rien ce que les UkrainienNEs de-
mandent : ils veulent des armes, un soutien tech-
nique, logistique et financier pour se défendre de 
manière autonome. La tendance va-t-en guerre 
et caporaliste de la macronie – engagée dans un 
cours autoritaire dont les effets domestiques sont 
d’ores et déjà profonds (SNU, uniforme à l’école, 
usage répété du mot « réarmement »…) – se ren-
force sans aucune utilité pour la résistance.

Soutenir vraiment le 
peuple ukrainien, sans asservissement

Après deux ans de guerre, le rapport de forces 
général se dégrade au profit de la Russie. Le sou-
tien à la résistance ukrainienne doit s’amplifier, 
mais ne doit pas passer par un asservissement 
économique et politique à l’OTAN ou à l’Union 
européenne. Les armes doivent être données (et 
non vendues !), et aucune dette ne doit venir 
vampiriser l’Ukraine pour les décennies à venir. 
Plus encore, il faut vaincre la corruption et les 
nuisances des oligarques, en finir avec les poli-
tiques ultra-libérales du gouvernement ukrainien 
qui s’opposent aux conditions d’une lutte de 
résistance nationale qui, pour être plus forte et 
efficace, doit être socialement juste.

Un enjeu majeur est que notre soutien s’inscrive 
dans un engagement global internationaliste 
en soutien aux peuples en résistance et contre 
le militarisme et la course aux armements. La 
nécessaire socialisation des industries d’arme-
ment en est la condition. Elle accompagne notre 
solidarité concrète à tous les peuples qui, dans 
des contextes divers, de l’Ukraine à la Palestine, 
luttent contre l’oppression néocoloniale et l’im-
périalisme, sans oublier toutes celles et ceux qui 
en Russie cherchent contre Poutine les voies de 
l’émancipation.
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Contre la politique 
impérialiste de Poutine, 

soutien au peuple ukrainien
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